
SI ON BOUGEAIT ?

Brest des écrivains
De Flaubert à Chateaubriand en 
passant par Victor Segalen ou 
Pierre Mac Orlan, Brest a inspiré 
plus d’une grande plume… Avec 
le Brest des écrivains dirigé par 
l’universitaire brestois Alain 
Gabriel-Monot, c’est au cœur de 
cet univers des grands de la lit-
térature, qu’elle soit nationale ou 
régionale, que le lecteur plonge, 
via les témoignages d’auteurs 
contemporains. Une redécouverte 

originale 
de l’his-
toire de la 
ville, vécue 
ou imagi-
naire…
> Éditions 
Alexandrines. 

Guerre 
14‑18.
L’énorme 
travail de 
Marcel 
Hervé
155 pages au-
tour de l’arrivée 
des Américains 

à Brest, en 1917, en pleine Pre-
mière Guerre mondiale : le travail 
titanesque abattu par Marcel 
Hervé, passionné par Brest et 
la mémoire de la ville, a donné 
lieu à un bien beau livre, publié 
à compte d’auteur et intitulé La 
vie, la guerre et les Américains à 
Brest. Entre cartes postales, pho-
tos, textes, légendes, ce témoi-
gnage rigoureux d’une époque 
s’arrête donc sur la vie brestoise 
et la présence américaine à tra-
vers, aussi, quelques anecdotes 
éclairantes comme l’arrivée du 
jazz à Brest.
> Renseignements au 02 98 07 55 03 ou 

par mail : marcelherve@wanadoo.fr

Voyage au cœur 
du Seamen’s club
Le périple dans lequel l’ancienne 
journaliste Josiane Guéguen nous 
invite, constitue une belle ode au 
monde de la marine. Immergée 
dans le Seamen’s club de Brest, 
c’est à travers un sympathique 
journal de bord que la Brestoise 
retranscrit avec humanité ce 
voyage immobile, ce tout petit 
monde de la mer et des hommes, 
également croqué par les des-
sinateurs Damien Roudeau et 
Erwan Le Bot. L’ouvrage donne à 
voir l’évidence commune à tous 
les ports du monde : celle de 
quais qu’il n’est pas besoin de 
quitter pour faire les plus beaux 

voyages sur 
les mots 
des marins 
de toute la 
planète…
> Éditions 
Enki.

Tous les Brest 
de Pierre Péron 

C’est 
une jolie 
somme, 
de celles 
que tout 
amateur 
d’histoire 
locale et 
d’art se 
devra de 
posséder. 

Le Tous les Brest de Pierre Péron, 
écrit par sa belle-fille Françoise et 
son fils Yves-Marie sonne comme 
un hommage majeur et évident à 
l’artiste qui, toute sa vie durant, 
croqua Brest sous toutes ses 
coutures. Peintre de la marine et 
du monde, l’homme ne renonça 
jamais à redire, encore et encore, 
du bout de son pinceau, tous ses 
Brest, offrant à la ville le somp-
tueux portrait d’une belle aux 
mille visages. 
> Editions CoopBreizh  

T
hématique d’actualité pour la 
nouvelle édition du festival pho-
tographique de la MJC de l’Har-
teloire, à Brest, Pluie d’images… 
Du 17 janvier au 27 février, le 
rendez-vous prisé des amateurs 

de photo se concentre en effet sur l’environ-
nement, ses évolutions, sa réalité dans nos 
vies d’ici et d’ailleurs. Pour ce faire, quatre 
photographes professionnels seront à l’hon-
neur sur l’agglo : Sébastien Tixier (galerie 
du CMB Arkéa au Relecq-Kerhuon), Elena 
Chernyshova (MJC de L’Harteloire), Daesung 
Lee (en extérieur à la médiathèque de Lam-
bézellec, et à la médiathèque de Saint-Marc) 
et Guillaume Rivière (à l’Alizé, à Guipavas). 
Derrière chaque objectif, la vision d’un bout 

de la planète, qui raconte les changements 
climatiques dans leurs conséquences catas-
trophiques ou à travers la beauté d’une nature 
encore préservée. 
Le festival permettra également de découvrir 
une trentaine d’autres expositions d’auteurs 
et amateurs locaux à Plougastel-Daoulas, 
Guipavas ou Le Relecq-Kerhuon. En paral-
lèle, des rencontres, un photo-concert ou un 
original défi-selfie seront aussi de la fête. Un 
nouveau voyage en perspective… et au final 
une vraie Pluie d’images à même de nourrir 
les réflexions sur notre tout petit monde ! 

E.J. 
> Du 17 janvier au 27 février, sur toute l’agglomération 
brestoise. Entrée libre aux expositions www.
festivalpluiedimages.com

Pluie d’images 

Regards sur la planète

T
O

U
S

 L
E

S
 B

R
E

S
T

 D
E

 P
.P

É
R

O
N

Un vrai Brest-seller

Brest et la Penfeld 
dans les années 1970

49 €

ISBN 978-2-84346-692-2

Très peu de villes, et peut-être aucune autre, ont eu la chance d’avoir un peintre 

qui, tout au long de sa vie a représenté “sa” ville sous tous ses aspects et dans 

toutes les métamorphoses de ses visages au cours du temps. C’est pourtant le cas de 

Brest avec Pierre Péron qui, fasciné par l’emmêlement changeant, vivant, coloré de 

ses cieux, ses bâtiments, ses ponts, ses grues, ses eaux de la rade et de la Penfeld, 

l’a prise pour sujet dès 1921 (il avait 16 ans) jusqu’à son décès en 1988.               

           Non pas un peintre local, mais un artiste de qualité dont l’œuvre s’ouvre 

également sur la Bretagne, ses îles… et le reste du monde, croqué et dessiné à 

l’occasion de ses voyages – New York, la Scandinavie, les Antilles, Dakar… 

– car Pierre Péron était aussi peintre de la Marine.

    Brest fut son port d’attache, le lieu où il revenait toujours, la ville constituant 

la toile de fond de son esprit. Habitant Paris durant sa période active, ne voyait-il pas 

des bateaux se profiler à l’horizon depuis la fenêtre de son atelier de Montmartre !

 Au moment où Brest change à nouveau de visage et après la terrible brisure de 

son anéantissement sous les bombes alliées de 1944, il est important de retrouver

 avec Pierre Péron les fondements de la ville, de ses quartiers et de ses  ports,

de redécouvrir l’esprit des personnages qui les ont animés et qu’il immortalisa

si bien d’un trait acéré, amusé et tendre – Jean Quéméneur, Fanny de Lanninon,

Barbara… – contribuant ainsi à la création d’une mythologie brestoise encore vivante.

Pour s’en persuader, il suffit d’ouvrir l’œil et de tendre l’oreille…

      P. Péron demeure d’actualité – l’une des composantes de son talent de 

peintre, graphiste, dessinateur, caricaturiste, étant de faire surgir en toute  occasion

les symboles forts de sa ville.

FRANÇOISE & YVES-MARIE PÉRON

Françoise et Yves Marie Péron

« Après deux ouvrages consacrés à l’œuvre de Pierre Péron :
le premier P. Péron de A à Z destiné à montrer l’ampleur de 
son travail de peintre, graphiste, caricaturiste, le deuxième
Brest en chansons publié dans l’intention d’amuser le public 
avec les dessins souvent humoristiques qu’il a réalisés pour 
illustrer les chansons brestoises les plus populaires, voici que 
nous récidivons. Les raisons en sont simples : Yves connaît 
parfaitement l’œuvre de son père et moi, étant sa belle-fille, 
j’ai assisté à l’évolution de son travail depuis les années 1960. 

Je l’ai vu réaliser à la main la maquette de Rendez-vous rue de Siam, exécuter les grandes fresques 
du Brest d’avant la guerre, rapporter les esquisses prises en haut de la “grande grue” ou s’installer 
au sommet de la tour où il résidait pour peindre le vaste panorama du château et de la rade… 
Il y a donc une proximité familiale et attentive entre nous deux et Pierre Péron. Et pour tout dire, 
nous ne nous déplaisons pas en sa compagnie !
Au-delà, si je me suis personnellement attelée à cet important travail d’écriture et de restitution 
de son regard, secondée par Yves et nos amis Yolène et Jean-Pierre Petit, c’est par conviction 
et engagement pour une œuvre dont j’aime la philosophie, l’humanité, le sérieux et la drôlerie, 
l’élégance et la quête du beau dans la simplicité. Une œuvre liée à un art de vivre qui était celui 
de la famille Péron lorsque je l’ai rencontrée ; et qu’elle m’a fait partager. Ce travail, pour moi, est 
en quelque sorte un hommage à Pierre Péron dans la continuité d’une lignée d’artistes.
La troisième raison tient au fait que je suis géographe et donc, plus que d’autres peut-être, sensible
aux paysages et aux lieux, à l’organisation des territoires urbains et maritimes, à la façon dont, 
époque après époque, les artistes les cultivent, les hiérarchisent, en font apparaître les symboles 
géographiques, les mettent en réseaux invisibles pour mieux les signifier et les faire résonner 
ensemble. Ceci m’est apparu d’autant plus important à montrer à propos de Pierre Péron que 
Brest et ses ports se transforment à nouveau. » 

Françoise Péron, Ouessant, le 31 juillet 2014

Yolène & Jean Pierre Petit 

« Brest est une ville qui nous est chère. Nous y avons passé de nombreuses années – études d’art 
et de design à l’École des beaux-arts de la rue du Château – et y avons exercé notre profession.
Notre rencontre avec Françoise et Yves Marie Péron autour de l’œuvre de Pierre Péron s’est 
concrétisée au long des années par de nombreux beaux livres – P. Péron de A à Z, La fin des 
bonshommes de neige, Brest en chansons et aujourd’hui Tous les Brest de Pierre Péron. 
Ce nouveau livre, commencé il y a 3 ans, a profondément renforcé le lien qui nous unissait à Brest. 
Elle est devenue pour nous une ville intime qui ne nous quittera plus jamais car Pierre Péron a 
su nous la montrer dans ses aspects les plus attachants, les plus poétiques. Nous avons mis en 
scène cette œuvre multiforme passant en permanence de la beauté à la joie, en espérant que de 
nouveaux publics puissent prendre les chemins de la ville en y posant un autre regard, plus riche, 
plus complet. »

Petit Design, juillet 2014
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Guipavas,  
comme par magie
Le festival de magie revient à 
Guipavas les 17 et 18 janvier, à 
l’Alizé. Entre spectacles, théâtre, 
animations et illusions, cette qua-
trième édition propose un plateau 
à la fois éclectique, audacieux et 
grand public, autour de presta-
tions de virtuoses de la magie : un 
numéro de laserman de Jerry Pilar, 
des illusions travaillées durant 20 
ans par les Kamyléon… À noter 
que, suivant une tradition initiée 
l’an dernier, le festival s’ouvrira, le 
16 janvier, par un Tremplin durant 
lequel huit artistes amateurs ou 
semi-professionnels se confronte-
ront au grand public.
>Les 16 (Tremplin), 17 et 18 janvier, à 

l’Alizé. Programme complet sur alize.
mairie-guipavas.fr et au 02 98 84 87 14 

Nos coups de cœur littéraires
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